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Au préalable à l’intégration de données dans les SIG et à leur mise en carte finale ou à 
l’amélioration de l’efficacité d’un dispositif de prévention des risques naturels figure une 
phase de collecte des informations sur le terrain.  
L’enquête par questionnaire auprès des habitants des zones à risque et le diagnostic de 
vulnérabilité du territoire local sont une première étape vers une meilleure connaissance 
locale des risques et des comportements face au risque. Ils fournissent également un support 
précieux pour orienter les décisions collectives de prévention (élaboration des plans de 
secours communaux, application ou actualisation des Plans de Prévention des Risques - PPR).  
Pourtant nécessaires pour une action efficace des collectivités en matière de gestion des 
risques, ces informations même ponctuelles font souvent défaut auprès des acteurs locaux et, 
lorsqu’elles existent, sont rarement valorisées dans un SIG.  
La communication présente, dans un premier temps, quelques uns des résultats d’enquêtes 
ménage menées sur divers sites en France exposés au risque d’inondation (inondation lente de 
plaine ou crue torrentielle) sur la base d’un même protocole d’enquête reconduit depuis 1997. 
Les traitements statistiques des données d’enquête fournissent un éclairage sur les 
représentations, le niveau de connaissance du risque et des réglementations de prévention par 
les populations locales ainsi que sur les mesures individuelles mises en œuvre pour réduire 
leur vulnérabilité.  
Dans un second temps est présentée une méthode d’évaluation des vulnérabilités territoriales 
pour l’aide à la gestion des inondations par les collectivités locales appliquée ici au bassin de 
l’Orge aval (91). L’outil permet d’identifier, à différentes échelles, les secteurs qui doivent 
bénéficier de mesures de prévention ainsi que la nature des interventions nécessaires. Il est 
simple d’emploi et réactualisable en fonction de l’évolution des enjeux locaux et de leurs 
vulnérabilités dans le temps et l’espace.  
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